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LA VIE SPIRITUELLE DU MENTOR

Un de mes amis a dit: «Si jamais vous voulez savoir ce qu’il y a 
dans un seau, donnez-lui un coup de pied.» 

Il partageait une vérité avec moi.  Si vous voulez savoir ce qu’il y 
a dans le cœur des gens, regardez-les quand quelque chose de 
mauvais leur arrive.  Je me souviens d’un moment sur le terrain 
de la mission où le pasteur le plus «réussi» du pays était dans une 
situation où il se rendait compte que son opinion était en conflit 
avec l’opinion du conseil consultatif de district.  Ce pasteur n’ob-
tenait pas son chemin et a commencé à afficher des attitudes et 
des comportements qui n’étaient pas chrétiens.  Le problème?  
Son mentorat était incomplet.  Il avait été formé au leadership 
pour diriger une église efficacement, mais n’avait pas été pleine-
ment discipliné en tant que leader chrétien.

Dans le ministère de l’église, nous parlons souvent de la nécessité 
de développer le leadership.  L’église a reconnu l’importance de 
développer des leaders pour que l’influence de l’église grandisse.  
La formation au leadership peut aider les pasteurs à apprendre 
comment préparer un sermon, comment diriger une réunion du 
conseil de l’église et comment développer un service d’adoration 
qui atteint les perdus.  Toutes ces tâches ont une grande valeur, 
mais elles ne suffisent pas à elles seules.

Au lieu de parler de développement du leadership, je préfère parler 
de discipline des leaders.  Le discipulat en leadership comprend 
la formation aux tâches de leadership au sein de l’église, mais il 
se concentre également sur le développement spirituel du disciple 
de Jésus.  Ensemble, ces éléments forment une image solide du 
processus de mentorat.  Le but de chaque pasteur est d’élever des 
leaders au sein de leur congrégation locale qui sont formés aux ac-
tivités ministérielles mais qui ressemblent et agissent également 
comme Jésus.  Le but est de former les leaders.

Un mentorat chrétien efficace est illustré par la prise en charge et 
l’assistance du mentoré dans de nombreux aspects de la vie, peut-
être tous.  Le mentor offre une expérience de vie pratique qui est 
pertinente pour le mentoré.  Le mentor soutient le mentoré vers la 
maturité dans une grande partie de la vie.  Un exemple de famille 
comprend une tante ou un oncle aimant qui passe une grande 
partie de sa vie dans la vie d’un neveu ou d’une nièce.  La relation 
entre l’apôtre Paul et Barnabas est un excellent exemple biblique 
de mentorat (Actes 11-15).  A l’église de Thessalonique, Paul a écrit: 

«Ainsi, à cause de notre affection pour vous, nous prenons 
plaisir à partager avec vous non seulement l’Évangile de Dieu, 

mais aussi nos vies.»  1 Thessaloniciens 2: 8.
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Si un pasteur doit se lancer dans la tâche vitale du mentorat chrétien, 
il est important de commencer par la vie spirituelle du mentor.  

La mission du MIEDD est «d’accomplir la Grande Commission pour les 
enfants, les jeunes et les adultes, en préparation pour toute une vie 
d’être et de faire des disciples à l’image du Christ dans les nations».  

Le discipulat et le mentorat impliquent donc à la fois «d’être» et 
«faire» des disciples.  Si nous voulons donner notre vie complète-
ment à quelqu’un d’autre pour le bien de l’Évangile, nous devons 
d’abord considérer notre propre condition spirituelle.  

Un dirigeant a déclaré: «Nous faisons toujours de nous-mêmes des 
disciples.  La question est: quel genre de disciples faisons-nous?»

Le Conseil des surintendants généraux de l’Église du Nazaréen a 
adopté «Un voyage de grâce» comme une nouvelle initiative de 
discipulat nazaréen.  Le discipulat est un voyage de toute une vie 
qui commence à la naissance et se poursuit tout au long de la vie.  
Ce voyage est défini comme l’humanité se connectant à l’histoire 
de Dieu et transformée par l’étonnante grâce de Dieu.

Nous pourrions dire que le discipulat nazaréen est un voyage de 
la grâce à la grâce à la grâce.  En tant que peuple wesleyen-sain-
teté, nous croyons que l’amour miséricordieux de Dieu s’étend à 
tous les hommes, partout, avant même que nous en arrivions à 
croire.  Dans Jean 6:44, Jésus a dit:

«Personne ne peut venir à moi à moins que le Père qui m’a en-
voyé ne l’attire, et je le ressusciterai au dernier jour.» Jean 6:44. 

L’apôtre Paul l’a exprimé ainsi dans Romains 5: 8.

«Mais Dieu démontre son amour pour nous en ceci: Alors que nous 
étions encore pécheurs, Christ est mort pour nous.»  Romanins 5:8. 

Dieu nous séduisait par sa grâce avant même que nous ne réali-
sions notre besoin de lui.

La grâce prévenante est le nom donné à la grâce qui précède.  
Nous nous référons souvent à la grâce préventive comme étant 
la grâce qui précède la conversion, éveillant le préchrétien à son 
besoin de réconciliation avec Dieu.  Tout au long du voyage, là 
où la grâce prévenante de Dieu rencontre le libre arbitre de l’in-
dividu, il peut y avoir un moment de crise où une personne se 
repent de son péché et croit que Jésus-Christ est le Fils de Dieu, le 
Sauveur du monde, le manière de se réconcilier avec le Père.  À ce 
moment-là, lorsque la foi naît dans le cœur d’un individu, la grâce 
salvifique de Dieu est donnée gratuitement!  C’est le moment de 
la conversion, de la renaissance, une nouvelle vie!
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Alors que le nouveau croyant continue son chemin de grâce, l’Es-
prit de Dieu commence à transformer de plus en plus le chrétien 
à l’image du Christ.  Après la conversion, nous appelons cette 
expérience de sanctification initiale lorsque le nouveau croyant 
commence à mourir pour lui-même.  Tout au long du voyage, 
un temps de crise appelé sanctification complète peut survenir 
lorsque les croyants abandonnent pleinement leur vie rachetée 
à Dieu, sont libérés des chaînes du péché originel et entrent dans 
une relation avec Dieu qui est définie comme une dévotion totale 
au Christ.  À ce moment-là, la grâce sanctifiante de Dieu est don-
née gratuitement!

Alors que toutes les Écritures indiquent ce but fondamental de 
Dieu dans nos vies, nous avons choisi un verset pour accompa-
gner et encadrer ce concept confessionnel.  Jésus a révélé à Tho-
mas: «Je suis le Chemin, la Vérité et la Vie».  (Jean 14: 6) La route 
ressemble beaucoup à un voyage, n’est-ce pas?  Jésus nous ap-
pelle à le suivre!  C’est l’appel de notre Sauveur en quête, l’appel 
de la grâce prévenante.  Tout au long de ce voyage, nous réali-
sons la prétention de Jésus d’être la vérité.  Il est le Fils de Dieu et 
nous devons nous repentir et lui faire confiance seul: c’est l’appel 
de la grâce salvatrice.  Lorsque nous marchons avec Christ en tant 
que croyant, l’Esprit de Dieu nous appelle à lui abandonner plei-
nement notre volonté.  Quand nous nous abandonnons, Il nous 
sanctifie et nous remplit de Son Esprit, et nous éprouvons le plein 
sens que Jésus est la Vie, la vie abondante!

Le discipulat est un voyage de grâce - de la grâce prévenante à la 
grâce salvatrice en passant par la grâce sanctifiante!  Le voyage de 
la grâce est un processus avec plusieurs crises le long du voyage 
lui-même.  Le mentor et le mentoré sont tous deux sur le même 
chemin en suivant le même Seigneur.  Pour que les mentors édu-
quent efficacement les autres à diriger l’église qui les soutient, les 
mentors doivent se consacrer pleinement à l’œuvre de Dieu dans 
leur vie et vivre dans la puissance du Saint-Esprit.  Par conséquent, 
pour être un faiseur de disciples efficace, vous devez d’abord être 
un disciple semblable au Christ.  Le processus de mentorat efficace 
est enraciné dans une relation active et passionnée avec le Christ 
dans la propre vie du mentor.  Le «faire» du mentorat découle du 
fait d ‘«être» un disciple grandissant du Christ.

Le Christ a vécu selon ce principe dans sa propre vie.  Ses actions 
découlaient toujours de son caractère.  Un exemple de ce prin-
cipe tiré de la vie de Christ se trouve dans Matthieu 14:14.

«Quand Jésus est arrivé et a vu tant de gens, il a eu compassion 
d’eux et a guéri ceux qui étaient malades.» Matthieu 14:14.



LA FORMATION
SPIRITUELLE
DU MENTOR
Dr. Scott Rainey

5

________________
_________________
________________
________________
_________________
_________________
________________
________________
_________________
________________
_________________
_________________
_________________
_________________
_________________
________________
________________
_________________
________________
_________________
_________________
_________________
_________________
_________________
________________

Le Christ était compatissant dans son cœur.  De sa compassion 
découlait son toucher de guérison.

Les dix commandements soutiennent davantage cette idée en 
ce sens que la responsabilité première du croyant, comme le 
montrent les quatre premiers commandements, est d’aimer Dieu.  
Les six derniers commandements instruisent le croyant dans son 
amour pour les gens.  Le Dr Sandy Ardrey, un mentor pieux pour 
de nombreux dirigeants au fil des ans, a affirmé: «L’efficacité du 
ministère personnel de quiconque découle de leur temps seul 
avec Dieu.

Les personnes qui souhaitent diriger doivent d’abord entre-
prendre ce voyage de grâce pour elles-mêmes.  Ce n’est que dans 
le processus de faire le voyage qu’un pasteur, un leader ou un 
mentor peut commencer à former d’autres disciples.  Un men-
tor doit permettre à Dieu de le rapprocher de Lui chaque jour (de 
grâce en grâce en grâce).  Quatre domaines clés d’apprentissage 
sont des éléments vitaux dans le cheminement d’un mentor spi-
rituellement sain: entendre la Parole de Dieu, entendre la voix 
de Dieu, apprendre à obéir et écouter la voix de l’Église de Dieu. 

ÉCOUTEZ LA PAROLE DE DIEU

Apprendre à écouter la Parole de Dieu est bien plus qu’étudier 
pour un sermon;  Cela découle d’un désir profond d’avoir une re-
lation avec Dieu Tout-Puissant.  Psaume 119: 105 révèle:

 «Ta parole est une lampe à mes pieds;  c’est une lumière sur 
mon chemin.» Psaume119:105. 

Au cours du voyage, ou «route», les vérités de sa Parole éclairent 
le chemin du croyant.  En étudiant la Parole de Dieu, un croyant 
découvre comment marcher d’une manière qui plaît à Dieu.  

«Comment le jeune homme peut-il mener une vie intègre?  En vivant 
selon votre parole.  Je te cherche de tout mon coeur;  ne me laisse 
pas m’éloigner de tes commandements.  Dans mon cœur, je chéris 
tes paroles afin de ne pas pécher contre toi.»  Psaume 119: 9-11. 

La pratique quotidienne de la lecture de la Bible est essentielle dans 
la vie d’un mentor.  Alors que l’heure exacte de la journée pour passer 
du temps seul avec Dieu n’est pas la même pour tout le monde, la plu-
part des dirigeants chrétiens ont trouvé que ce matin était le meilleur.  

Un leader a dit: «Je veux rencontrer et parler à Dieu avant de ren-
contrer et de parler à quelqu’un d’autre de ma journée.» 
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Les Écritures parlent de donner à Dieu nos «prémices» lorsque nous 
considérons la dîme.  La météo d’aujourd’hui est l’un des atouts les 
plus importants dont disposent les chrétiens.  Donner à Dieu la pre-
mière partie de notre journée garantit qu’il reçoit le meilleur de nous.

La Parole de Dieu est un outil fondamental pour un croyant qui 
souhaite enseigner, corriger et aider les autres.  Dans 2 Timothée 
3: 16-17, Paul déclare: «Toute Écriture est inspirée par Dieu et 
est utile pour enseigner, réprimander, corriger et instruire dans 
la justice, afin que le serviteur de Dieu soit pleinement qualifié 
pour tout bien. acte. «  Par conséquent, apprendre à écouter la 
Parole de Dieu est une partie cruciale du propre disciple d’un 
croyant, ainsi que de le préparer à devenir le disciple des autres. 

ENTENDS LA VOIX DE DIEU

Apprendre à écouter la voix de Dieu n’est pas seulement un pri-
vilège, mais une discipline que le croyant doit pratiquer, comme 
dans l’illustration suivante.  Autrefois, il y avait deux pêcheurs, l’un 
plus âgé et expérimenté, l’autre plus jeune et inexpérimenté.  Alors 
que le plus jeune pêchait à côté du plus âgé, il remarqua que le 
plus âgé pêchait toujours, alors qu’il en avait encore un à attraper.  
Ils pêchaient avec le même appât au même endroit, mais l’un pê-
chait et l’autre pas.  Enfin, le plus jeune a demandé au plus âgé: 
«Quel est votre secret?  Pourquoi, même si je fais tout de la même 
manière que vous, au même endroit, vous pêchez et je ne le suis 
pas?  Le pêcheur plus âgé sourit et dit: «Mon fils, tu dois apprendre 
à» entendre «le poisson.»  Il a ensuite expliqué au jeune homme 
qu’à travers le temps et la pratique, il a dû apprendre à ressentir les 
mouvements du poisson à travers la canne et la ligne.

 Ésaïe a parlé de cette même idée dans son passage sur Jésus-Christ 
en tant que serviteur souffrant.  «Le Seigneur Tout-Puissant m’a 
accordé d’avoir une langue instruite, pour soutenir les fatigués de 
ma parole.  Chaque matin, il me réveille, et mon oreille me réveille 
aussi, pour que je puisse écouter comme les disciples.  Le Seigneur 
Tout-Puissant m’a ouvert les oreilles, et je n’ai pas été rebelle ni re-
tourné. «  (Ésaïe 50: 4-5).  

Au début de ce passage, le Serviteur a reçu une langue bien instruite.  
Cela devrait être un souhait de tous les pasteurs et dirigeants.  Une 
langue bien instruite est un don du Seigneur Souverain et confère 
la capacité d’enseigner, de prêcher et de former les autres.  Ésaïe a 
révélé que le don d’une langue bien instruite vient de l’écoute.  Le 
Seigneur «réveille [le serviteur] matin après matin» afin qu’il puisse 
«écouter comme quelqu’un recevant des instructions».  Le Souve-
rain Seigneur a ouvert les oreilles du Serviteur pour qu’il puisse en-
tendre, écouter et obéir.
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Certains croyants ont lutté, comme le jeune pêcheur dans l’his-
toire précédente, pour entendre la voix de Dieu.  Apprendre à en-
tendre la voix de Dieu est certainement quelque chose qui peut 
être appris et formé grâce au discipulat et au mentorat.

Nous entendons la voix de Dieu de trois manières fondamentales: 
à travers sa Parole, à travers sa voix douce et calme et à travers 
les voix de nos compagnons croyants.  Hébreux 4:12 dit:

 «En vérité, la parole de Dieu est vivante et puissante, et plus tran-
chante que n’importe quelle épée à double tranchant.  Il pénètre 
dans les profondeurs de l’âme et de l’esprit, jusqu’à la moelle des 
os, et juge les pensées et les intentions du cœur.» Hébreux 4:12.

Dieu parle avec tout cœur ouvert à travers Sa Parole parce que 
Sa Parole» ne reviendra pas [à Dieu] vide , mais fera ce que [Dieu] 
désire.  (Esaïe 55:11).

 Nous écoutons également Dieu à travers sa voix douce et calme.  
Cela peut être un peu plus difficile à discerner, mais c’est une dis-
cipline nécessaire dans la vie d’un mentor.  Dieu met souvent son 
désir ou son plan dans le cœur de ceux qui le suivent (Psaume 
37: 4).  Cela peut venir d’une nouvelle pensée qu’un croyant peut 
avoir.  Je me souviens avoir rendu visite à un homme dans un 
hôpital qui venait de subir un accident vasculaire cérébral.  Il était 
le père de quelqu’un dans notre église.  Quand je suis entré dans 
sa chambre pour la première fois, j’ai réalisé que je ne pouvais 
pas parler à cause des effets de l’AVC.  J’ai réalisé qu’il était plei-
nement conscient de sa situation.  Il ne pouvait tout simplement 
pas parler.  La conversation a été courte parce que j’étais le seul à 
parler.  Je lui ai dit que notre église priait pour lui, j’ai prié pour lui 
là-bas et j’ai quitté sa chambre.  Je suis remonté dans ma voiture 
pour rentrer à l’église.  Alors que je m’asseyais dans ma voiture, 
la voix douce et immobile de Dieu m’a dit: «Retourne et parle de 
moi à Albert.»  Au début, je me suis demandé: «Est-ce vraiment 
Dieu qui me parle?»  J’ai décidé que si ce n’était pas la voix de 
Dieu, cela ne ferait pas de mal de parler à Albert de sa relation 
avec Jésus.  Je pourrais aussi bien faire ce que je pense que Dieu 
me dit.  Quand je suis retourné dans sa chambre, il a été choqué.  
J’ai partagé avec lui ce que je sentais que Dieu me disait.  Albert, 
un homme de soixante-quinze ans, s’est mis à pleurer.  J’ai par-
tagé Jésus avec Albert et ce jour-là, Albert s’est repenti de ses pé-
chés et a demandé à Jésus de venir dans son cœur (une prière 
silencieuse pour le coup, mais très réelle).

Enfin, les mentors peuvent apprendre à entendre la voix de Dieu à 
travers d’autres croyants.  Parfois, Dieu parle à ses disciples par l’in-
termédiaire d’autres chrétiens.  Il est toujours bon de partager ce que 
les croyants pensent que Dieu leur dit avec quelqu’un en qui ils ont 
confiance.  C’est ce que l’apôtre Jean appelle tester les esprits.  
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Premier Jean 4: 1 dit: 

«Chers frères et sœurs, ne croyez pas quiconque prétend être 
inspiré par l’Esprit, mais mettez-le à l’épreuve pour voir s’il 

vient de Dieu, car de nombreux faux prophètes sont allés dans 
le monde.» Jean 4 :1.

Les croyants chrétiens de confiance peuvent dire la vraie parole 
de Dieu dans nos cœurs (1 Pierre 4:11).

APPRENDRE À OBÉIR

Cependant, avoir les oreilles ouvertes pour écouter n’a aucune 
valeur si cela ne conduit pas le croyant à l’obéissance.  Apprendre 
à obéir à la Parole de Dieu et à la Voix de Dieu est le point culmi-
nant de l’écoute.  Jacques enseigne aux croyants au chapitre 1, 
versets 22-25: 

«Ne vous contentez pas d’entendre la parole, car c’est ain-
si que vous vous trompez.  Mettez-le en pratique.  Celui qui 

entend le mot mais ne le met pas en pratique est comme celui 
qui regarde son visage dans un miroir et, après s’être regardé, 
s’en va et oublie aussitôt à quoi il ressemble.  Mais quiconque 
regarde attentivement la loi parfaite qui donne la liberté et y 
persévère, sans oublier ce qu’il a entendu, mais en le faisant, 
recevra une bénédiction en la pratiquant.» Jacques 1:22-25.

  
Tout comme James associe l’écoute à l’obéissance, les disciples 
qui souhaitent encadrer les autres devraient faire de même, dans 
leur propre vie et en enseignant leurs mentorés.  La Grande Com-
mission ordonne spécifiquement aux faiseurs de disciples d’en-
seigner l’obéissance. «  .  .  apprenez-leur à obéir à tout ce que je 
vous ai commandé »(Matthieu 28:20).

 En russe, les mots «écouter» et «obéir» sont étroitement liés.  Le 
mot pour «obéir» commence par un préfixe perfectif qui signifie 
«commencer et continuer» une action.  Après le préfixe vient le 
mot «écouter».  Donc, en russe, «obéir» signifie «commencer et 
continuer à écouter».

Un autre exemple de ce principe est celui des parents et de leurs 
enfants.  Les enfants peuvent sembler écouter, mais s’ils ne font 
pas ce que leurs parents leur demandent, ont-ils vraiment écou-
té?  Jésus illustre ce principe dans sa parabole des deux fils: «Il y 
avait un homme qui avait deux fils.  Il s’approcha du premier et 
lui dit: «Mon fils, va travailler dans la vigne aujourd’hui.»  «Je ne le 
ferai pas», répondit-il, mais il changea d’avis et partit.  Puis le père 
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s’est approché de l’autre fils et a dit la même chose.  Il a répondu: 
«Oui, monsieur,» mais ce n’était pas «(Matthieu 21: 28-30). Tout 
comme le deuxième fils dans ces versets semblait avoir écouté, 
mais n’a pas obéi, la vraie écoute ne peut être suivie que par la 
réponse d’obéissance.

Le discipulat et le mentorat des leaders devraient aboutir à ap-
prendre aux autres à obéir.  La meilleure façon d’y parvenir est 
de modéliser l’obéissance à un mentoré.  Lorsqu’un mentoré voit 
son mentor obéir à Jésus, même lorsque cela est difficile, le men-
toré apprendra à obéir à Jésus.

ENTENDRE LA VOIX DE L’ÉGLISE

Après avoir écouté la Parole de Dieu et sa voix dans l’obéissance, le 
croyant doit également apprendre à écouter la voix de l’Église.  En-
tendre la voix de l’Église implique une responsabilité aimante.  La 
responsabilité est une caractéristique très importante pour un men-
toré.  Cependant, la meilleure façon pour un mentoré d’apprendre ce 
trait est que le mentor le modélise.  Le Dr Jerry Porter, surintendant 
général émérite, a souvent demandé: «Qui vous disciplinez et qui 
vous disciplinez?»  Il est vital que le mentor et le mentoré aient des 
croyants de confiance qui les tiennent responsables de leurs voyages 
avec le Seigneur.  La responsabilité peut inclure les domaines des 
disciplines spirituelles, des finances, du leadership spirituel à la mai-
son et à l’église, la soumission aux autres, les tentations sexuelles, 
l’exercice physique et le contrôle de la langue.

Au cours de son atelier de mentorat M19, le Dr Eddie Estep a deman-
dé: «Pourquoi les entreprises laïques font-elles du mentorat?  Le 
mentorat responsable améliore le milieu de travail en «augmentant 
la rétention, en augmentant le moral, en augmentant l’engagement 
original, en augmentant la satisfaction au travail, en augmentant le 
développement du leadership, en ayant un meilleur plan de relève, 
en réduisant le stress, en ayant des équipes plus solides.

Estep a alors demandé: «Pourquoi les ministres font-ils du men-
torat?»  Le mentorat responsable «augmente les liens, diminue 
la solitude, augmente la conscience de soi, favorise la concen-
tration et la productivité, maintient le ministre dans le ministère, 
augmente l’efficacité et l’accomplissement, augmente le déve-
loppement du leadership, aide le mentoré à commettre moins 
d’erreurs et offre des opportunités aux ministres potentiels.

Estep a également encouragé ses auditeurs à demander: «Comment 
puis-je être le bon mentor?»  Je peux être le bon mentor:



LA FORMATION
SPIRITUELLE
DU MENTOR
Dr. Scott Rainey

10

________________
_________________
________________
________________
_________________
_________________
________________
________________
_________________
________________
_________________
_________________
_________________
_________________
_________________
________________
________________
_________________
________________
_________________
_________________
_________________
_________________
_________________
________________

 • Sachant que je peux aider les jeunes ministres à réussir.

 • Savoir que je peux rester engagé et contribuer.

 • Suivre l’avertissement du Manuel pour nourrir l’appel au mi-
nistère.

 • être réel avec le mentoré.

 • Maintenir la confidentialité.

 • être en contact régulier.

 • écouter plus que parler.

 • Fournir une rétroaction honnête et équilibrée.

 • Permettre aux besoins du mentoré d’établir l’ordre du jour.

 • Poser des questions plutôt que simplement «donner» des 
réponses.

 • Encourager et affirmer.

 • PRIER pour le mentoré.

 

 Voici plusieurs autres conseils pour devenir mentor:

 

 • être un pasteur principal.

 • Je trouve un par un.

 • Respecter le temps des autres.

 • Se réunir tous les mois ou ce qui est le plus fonctionne.l

 • Commencez par un thé / café ou un déjeuner ensemble.

 • Commencer par un engagement à court terme.

 • Avoir des temps formels et informels.

 • Faire preuve de sensibilité et de conscience.

 • Communiquer ce que je veux.

 • N’oublie pas ce que j’ai pu apprendre de mon mentoré.

 • Exprimer sa reconnaissance.
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CONCLUSION

Pour être un vrai disciple, vous ne devez pas seulement voyager 
dans la grâce, vous devez également devenir un faiseur de dis-
ciples efficace.  Les instructions de Jésus à ses disciples dans la 
Grande Commission n’étaient pas seulement de vivre une vie 
agréable à Dieu, mais de faire des disciples au fur et à mesure de 
leurs propres voyages de grâce.  Être et faire des disciples, c’est 
apprendre à écouter la Parole de Dieu, apprendre à écouter la 
voix de Dieu, apprendre à obéir et apprendre à écouter la voix de 
l’Église de Dieu.  Lorsque les croyants partagent ce voyage avec 
les autres, ils grandissent eux-mêmes tout en aidant les autres à 
grandir grâce à la responsabilité mutuelle et à l’obéissance.
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